
Les entreprises face à la cinquième vague de Covid-19 

« Télétravail, gestes barrière : le Medef appelle les entreprises à se “remobiliser” », 
titre Les Echos qui y consacre sa Une. Geoffroy Roux de Bézieux demande aux 
employeurs de renforcer la prévention et veut éviter un nouveau durcissement du 
protocole sanitaire en entreprise et des mesures de restriction de l’activité. Une « info 
flash » est partie hier matin à destination des fédérations professionnelles et des Medef 
territoriaux et régionaux pour inciter les entreprises à « montrer l’exemple et prendre 
les devants » en renforçant les mesures, « par exemple en renforçant l’usage des 
gestes barrière dans les locaux de travail, en incitant au télétravail les activités qui le 
peuvent, et en limitant les jauges de réunions ou de rassemblement de salariés », est-
il écrit. L’enjeu est double : éviter que le gouvernement reprenne la main sur le 
télétravail et « éviter de nouvelles mesures obligatoires de restriction de l’activité ». « Il 
faut laisser le dialogue social de proximité se faire », a affirmé le président du Medef, 
insistant que « beaucoup d’entreprises ont signé des accords ». L’objectif est 
néanmoins de réenclencher une dynamique afin d’« éviter plus de mesures 
contraignantes dans quelques semaines », a insisté Geoffroy Roux de Bézieux. Pas 
sûr cependant qu’il y arrive au vu de l’accélération de l’épidémie qui pourrait imposer 
des mesures plus strictes rapidement pour stopper l’escalade, juge le quotidien. (Les 
Echos, p.2)  

« La prévention n’est pas une option », titre Le Figaro, qui ouvre ses colonnes à Audrey 
Richard de l’ANDRH. Constatant « un relâchement en entreprise ces derniers temps », 
elle souligne que la « responsabilité d’employeur et de DRH, pour assurer la sécurité 
et la santé de nos collaborateurs, est de rappeler fermement le port du masque et le 
respect des gestes barrière ». « Le télétravail à temps plein a des conséquences sur 
le travail, l’organisation, et l’état psychologique de tout le monde », poursuit cette 
dernière, concluant que « si chacun est responsable et respecte les consignes 
sanitaires, les choses devraient bien se passer. » (Le Figaro, p.23) 


